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L'AUMÔNE

Les ïepioeuvres àp f isricoide ope
Visiter,.racheter, donner la couverture,

Boie, maniger, ab'ri, iux ni éis-Ia 1pulture (1).

ýOn peut à bon droit définir la cbarité le plus saint et
le, plus ý.pur des amours. CJette- vertu, -est engeIée au

coer dè7'homme par lô mêmie principe que lae ut le Fils
de te-t dss hi de là Viêrge, par l'opération du Saint-

Eeprit, Ni les liens da 4sýng ni la reconnaissauc; ni la
sympathie ou l'amitié. qu ut*tre un commerce

de i pe netIý inoliùao u _te et donon qui porte..
deuxperonn s âunii4urfà e unenouvelle famille,

selon l'ordre 4.4Ii-r IJpuprç eSa4esse, n'entrent polr.e
rien- dans l'.atpour 4ecéharte.qui est ctiùi que Dieu aeuz
et ui nopu e oms

ES > 8e~tu rz:on, ont.paxt à toutes ces sortes
d'amour on.ùfut&td iotinGot 0, ca ce sonfk li des mouve-
mnents purèmee Éaturels: -. =is l'6tre mâikoùnuble peut les
annoblir'e4i1ve la-di- ité .d'ateshurmains, et le
~chrétien 'sntut ait. les sanctifiert etiles..rendre mé~ritoires
devant D;,.
> Mais iaâteuùi les.&res -3é. l'homme-est -le seul qui
comprend iet4fprýouve.la compnssioin. O'est3Ih. lesentiment -
humain le"l iIî,exmt* de t_, t oxeclui où disparaît

'le inieuri~i4~tal nna" celuni dlans lequel
l'bngallsaacr ëimfoie s~tpisreet pins libres de

t'bnéte o k.&siiDe . t-lâevé ce sentiment-

jusqu'à la hamtcr4 IM4é esailut il1 l'a tant estimé--
q'u'il a dit que. t"4 .ÎrUne que donnit celui qui
-donnait au'x paârýFolk'> sens du peuple oirétku..;
lui fut dire que J& â.Oýis-svàit bien qu'il aurait~
toujours en ce' monde dëseÙ ~vre et 'des riches.

Imbu de ces subli mes, MaXImes, le peuple ga fidèle-'

~ Visito, poto, m'boTeaimo-, teio, eolligo, ono


